Mettre ses pas dans ceux du grand roi Salomon, je pense que cela serait une idée pertinente.  Nous sommes dans un monde ou beaucoup de gens sacrifieraient tout sur l’autel du pouvoir, bien sur pas le pouvoir de nos gouvernants mais sur l’autel de nos petits pouvoirs quotidiens. Le pouvoir   a quelque chose de jouissif quand on peut provoquer plaisir ou peur chez l’autre ou alors il peut permettre de harceler, de profiter de l’autre, le rabaisser.
   C’est parfois, malheureusement, ce qui se passe dans nos écoles, dans nos lieux de travail et d’une manière plus cachée dans nos familles ou il y a encore des males dominants qui font filer conjoint et gamins au nom du sacro-saint pouvoir de la masculinité.   
 Il y aussi ceux qui sacrifieraient tout sur l’autel de la santé, d’ailleurs regarder l’invasion du net, de la multitude de remèdes miracles, on n’assume de moins en moins de vieillir et de mourir et l’épreuve de la souffrance.  Certes, la souffrance est à combattre mais rien ne pourra nous dispenser un jour de rejoindre le cœur aimant de Dieu,
Dieu sois loué ,  pour les autres et pour nous-mêmes, nous sommes mortels.  Notre loi sur la fin de vie ne serait elle pas une expression de ce refus de la finitude, qui fait qua à chacune de nos fins, nous nous montrons aux, autres, à ceux que nous aimons  dans nos finitudes, nos vieillissements pas toujours évidents.  Dans la revendication du mourir vite, faite en grande partie par des gens en pleine santé, n’y a t il pas une manière de désavouer le risque de la vie

C’est parce que Salomon n’a rien demandé de tout cela mais simplement la sagesse du discernement qu’il a plu au Seigneur et que sa demande a été exaucée. Cette demande   puissions nous la faire pour chacun d’entre nous.
Discerner, c’est l’art de ne pas précipiter les choses mais est ce encore audible aujourd’hui, à l époque d’internet et de l’IA qui nous donnent l’impression de pouvoir transcender le temps, l’espace .  Une  IA lui réduit le savoir à une somme de connaissances  qui n est  plus en rapport avec une intelligence pensante.     Discerner, c’est donner du temps au temps pour laisser les choses, les situations murir à leur propre rythme.  Trop souvent nous confondons vitesse et précipitation. En toutes choses ayons pour coach, la patience, l exigence, de l’analyse rigoureuse qui ne se nourrissent pas de oui dire ou de suppositions gratuites mais qui cherchent des faits avérés.    Nous avons à réapprendre que « ce n’est pas vrai parce que la télé, tel ou tel média, ou la commère du quartier me l’a dit que c’est vrai » mais que   le vrai doit se prouver ad minima.   Gardons en mémoire, qu au niveau de la justice, tout accusé est un homme présumé innocent, jusqu’à ce que l’on ait pu prouver le contraire, gardons au cœur de nos vies cette ligne directrice.
Ce discernement doit être aussi mis au service de l’intelligence de notre foi et de la recherche de ce bien précieux que représente le Royaume.  Le Royaume c’est cette perle rare qui est l’humanité accomplie, et cette humanité accomplie n’est pas le résultat de nos efforts mais de l’accueil humble de cette synergie de l’intelligence humaine discernée et celle de la grâce don gratuit du Dieu d’amour. Le Royaume, il est » déjà  la » parce que tout nous a été donné et acquis en jésus christ et il n’est « pas encore là » car pour se manifester ,en plénitude ,il a besoin que se lève au cœur du monde une multitude d’hommes et de femmes passionnés par la justice, la compassion, le pardon afin que notre terre soit le lieu ou vit une multitude de frères qui se reconnaissent dans leurs différences et leurs similitudes.
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